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Nous aurions dû être réunis à la veille de ce premier tour de 
scrutin qui sera déterminant pour l’ensemble des composantes 
de la gauche, de l'écologie, du régionalisme et de l'humanisme 
républicain, mais, plus généralement, pour l’avenir de notre 
ville. 

 

Hélas le coronavirus en a décidé autrement. Je ne pouvais pas, 
comme maire, prévoir une organisation des bureaux de vote 
respectant les consignes de l'État s'agissant des contacts 
rapprochés entre les électeurs, et, comme candidat, ne pas 
m'imposer la même prudence sanitaire, d'autant qu'il y a, lors 
d'une réunion publique, beaucoup plus de monde en même 
temps et en un espace contraint qu'il n'y en a 
simultanément dans un bureau de vote. Le principe de 
précaution devait d'autant plus prévaloir. Et je me suis résigné à 
annuler notre rendez-vous à la Bourse du Travail. 

 

Nous portons les valeurs et l’énergie positive de l’histoire d’une 
ville ouvrière, riche de sa diversité, au caractère bien trempé 
qui n’a jamais reculé sur aucun sacrifice pour protéger et 
défendre ses intérêts. 

 

C’est l’énergie des revendications des ouvriers en colère qui 
déferlaient dans les rues de la ville pour défendre leur outil de 
travail qui résonne encore dans nos rues,  

 



C’est l’énergie de la lutte victorieuse des 81 contre la 
privatisation du service municipal de l’assainissement qui porte 
encore nos combats, 

 

C’est l’énergie d’une mobilisation sans précédent autour du 
maintien de notre maternité et, au-delà, du service public de 
santé qui nous a conduit à porter à vélo 21 000 signatures de 
pétition à Paris, 

 

C’est l’énergie positive d’une équipe qui, dès 2008, a annulé la 
privatisation du stationnement, remunicipalisé le nettoyage, 
permis la renaissance du service jeunesse, remis en gestion 
semi publique l’eau potable, lutté pour que le bureau de poste 
de Berthe soit maintenu et modernisé, ouvert un espace pour 
les services postaux dans notre bibliothèque du Clos Saint-
Louis ! 

 

Parce que le service public constitue comme une sorte de 
patrimoine génétique seynois, parce que le service public et la 
solidarité sont de vrais remparts à l’isolement, à la précarité et 
aux inégalités ! 

 

Durant 12 ans nous avons maintenu, renforcé, modernisé et 
développé l’offre de services à la population malgré la baisse 
des dotations de l’État et des autres collectivités, malgré 
l’augmentation de la population et la dette à financer dont nous 
avons ramené le délai de remboursement de 99 à 11 années. 

 



Oui, nous l’avons fait ! N’en déplaise à nos détracteurs, les 
finances de la ville sont désormais saines et nous permettent 
d’aborder sereinement l’avenir. 

 

Nous avons fait de la sécurité et de la tranquillité publique des 
priorités et, là encore, la vérité des chiffres parle d’elle-même : 
les faits de délinquance ont baissé de 14% sur ces trois 
dernières années grâce à l’action conjuguée de notre police 
municipale et des moyens de l’État. 

 

Nous avons augmenté nos effectifs de 20%, plaçant La Seyne 
au-dessus de la moyenne nationale, créé une brigade du cadre 
de vie pour lutter contre les incivilités, adapté nos horaires en 
soirée à la demande des commerçants dans notre centre-ville, 
renforcé les effectifs l’été pour assurer la tranquillité de nos 
quartiers balnéaires, augmenté de 25% la vidéoprotection ! 

 

Je me suis battu pour que nos quartiers les plus fragiles soient 
classés Zone de Sécurité Prioritaire et plus récemment 
Quartiers de Reconquête Républicaine pour obtenir des 
moyens d’État supplémentaires. Le résultat est là : 40 policiers 
nationaux de plus sur notre circonscription ! 

 

Et nous avons tout autant agi pour la prévention. Nous avons 
fait de l’enfance et de la jeunesse des axes essentiels de notre 
politique communale et nous consacrons 30% de notre budget 
à l’éducation. 

 

Notre politique envers les 0 à 25 ans est une réussite, citée en 
exemple, qui nous a valu d’être labellisés par l’UNICEF « Ville 



amie des enfants » et, plus récemment, qui nous a permis 
d’obtenir le label d’excellence de « Cité éducative » pour notre 
détermination à faire de l’éducation une de nos grandes 
priorités. 

 

La Seyne est la seule commune du Var à avoir été ainsi 
labellisée et nous venons d’apprendre que nous allons recevoir 
1,2 millions d’euros en 2020 pour conforter nos actions. 

 

D’ailleurs ce n’est pas un hasard si le chômage des jeunes 
seynois a baissé de 4% entre 2018 et 2019 alors qu’il 
augmente partout ailleurs dans le Var. 

 

Car, oui, notre ville se distingue aussi dans la métropole de 
Toulon par son dynamisme économique et sa création 
d’emplois ! Une économie qui s’appuie sur notre extraordinaire 
potentiel maritime et sur l’héritage industriel de la Navale qui a 
forgé nos savoir-faire durant des décennies. 

 

Résolument tournée vers la mer, La Seyne a reconquis son 
identité maritime autour de son pôle de compétitivité mer, de sa 
base industrialo-portuaire du technopôle de Brégaillon et du site 
des anciens chantiers navals : industrie, recherche, services, 
commerce, tourisme, c’est désormais une économie active et 
diversifiée qui nous caractérise. 

 

Le tourisme est en pleine expansion comme en atteste 
l’ouverture et la rénovation de nombreux hôtels, mais aussi 
grâce à la qualité de notre cadre de vie reconnue par l’obtention 



du Pavillon bleu pour la qualité de nos plages, du label Ports 
propres ou encore de celui de Station balnéaire. 

 

Là encore nous n’avons attendu personne pour prendre des 
centaines de mesures pour le respect de l’environnement, en 
faveur des énergies propres, de la qualité de l’air et du maintien 
de la biodiversité. 

 

Dès 2008, nous avons mis un coup d’arrêt au béton et, en 12 
ans, nous avons procédé à 3 modifications de notre Plan Local 
d’Urbanisme. Résultat : 

+ 8% d’espaces naturels, 

+ 40% de terres agricoles, 

une réduction de 65% des surfaces destinées à l’ultra 
urbanisation 

et 76 % en moins de zones d'urbanisation future. 

 

Notre ville compte désormais 89% de patrimoine arboré, dont 
29% en zone urbaine, contre 19% pour les villes similaires à la 
nôtre ! 

 

Nous avons donné la priorité aux zones naturelles, comme pour 
le Domaine de Fabrégas, que nous avons sauvé de 
l’urbanisation et qui fournit aujourd’hui nos cantines en produits 
bio, ou encore la colline littorale du Fort de Saint-Elme qui est 
en cours de protection et de valorisation. 

 



Nous avons protégé l’arc collinaire boisé qui va de la Collégiale 
de Six-Fours à Balaguier qui a été figé en sites naturels ou 
agricoles pour préserver la biodiversité et marquer notre trame 
verte. 

 

Nous avons été actifs dans le développement d’énergies 
propres à travers notre réseau de chaleur de thalassothermie 
qui alimente les logements des Mouissèques à Brégaillon et 
certains équipements du centre-ville, ou encore la création d’un 
réseau de chaleur à partir de l’usine d’incinération de 
Lagoubran qui fournit en énergie nos quartiers Berthe et Gai 
Versant. 
 
Ce sont 1 149 tonnes de gaz carbonique en moins chaque 
année et 15 % de baisse pour la facture énergétique des 
abonnés ! 
 
Nous avons agi en faveur des transports durables dont la 
fréquentation a augmenté de 78 % en 12 ans, nous avons 
doublé les voies cyclables, nous avons installé des bornes de 
recharge pour véhicules électriques, nous avons subventionné 
l’achat de vélos électriques, nous avons remplacé 
progressivement les véhicules mairie par des véhicules 
propres. 
 
Là encore, le résultat est au rendez-vous puisque nous avons 
diminué de 28 % le taux d’oxydes d’azote, ce qui nous place à 
la 3ème place régionale des communes urbaines à l’air le moins 
pollué. 
 
Et je pourrais encore citer les 40% d’économies réalisées avec 
la mutation progressive de l’éclairage traditionnel par des 
ampoules à led, le remplacement des végétaux 



consommateurs d’eau sur les parcs, terre-pleins et 
aménagements urbains par des essences méditerranéennes, la 
mise en place de jardins partagés dans le centre-ville et dans le 
quartier Berthe, la valorisation de nos déchets… 
 
 
Nos efforts ont là encore été reconnus et récompensés par des 
labels nationaux comme Territoire à Energie positive pour la 
croissance verte qui distingue les modèles de développement 
sobre et économe ; Quali-tri pour notre implication dans le tri 
sélectif, une Marianne d’Or pour nos deux réseaux de chaleur, 
ou encore Territoire engagé pour la nature délivré par l’Agence 
française pour la biodiversité. 
 

L’ensemble de ce bilan, c’est aussi l’énergie positive de 
citoyens engagés et mobilisés pour « faire la ville ensemble ». 

 

Relais citoyens, assises de la jeunesse, du sport, de la vie 
associative, des séniors, du handicap, conseils citoyens, 
conseils de quartiers, club des associations, conseils 
consultatifs, comité des usagers, la démocratie participative est 
devenue une marque de fabrique seynoise. 

 

Un service dédié à la démocratie et à la vie des quartiers a été 
créé en 2009, véritable outil au service de la qualité de vie au 
quotidien. Ce ne sont pas moins de 25 000 demandes qui ont 
été traitées par le service « Allô La Seyne » en 10 ans et des 
centaines d’aménagements réalisés dans les quartiers suite à 
des demandes, idées ou suggestions des habitants au travers 
des CIL, conseils de quartiers, comités d’usagers… 

 



Notre ville a retrouvé une image positive grâce à son énergie 
collective. Le renouvellement urbain de nos quartiers nord 
s’achève avec la livraison des deux derniers équipements 
majeurs que sont le Centre culturel Henri-Tisot et l’espace 
sportif d’accueil jeunes. 

 

Ce sont 900 logements vétustes qui auront été détruits et 
reconstruits à La Seyne et ailleurs dans la métropole, 2 500 
logements réhabilités aux normes environnementales et 
thermiques actuelles, des équipements pour tous les Seynois 
construits ou remis à neuf comme le Centre social Nelson-
Mandela, la crèche Le Petit Monde, les écoles, et la 
médiathèque Andre-Chedid. C’est l’entrée et l’image de notre 
ville qui ont ainsi été transformées. 

 

Le nouveau mandat qui s’ouvre devant nous va nous permettre 
de réhabiliter notre centre-ville, notre corniche de Bois Sacré 
aux Sablettes, et nos quartiers balnéaires. 

 

Ce ne sont plus des vœux pieux. Nous avons obtenu plus de 
40 millions d’euros au titre de l’Agence Nationale pour la 
Rénovation Urbaine pour la transformation de notre cœur de 
ville autour de 4 axes majeurs : les déplacements et les 
mobilités, l’habitat et le cadre de vie, le développement 
économique et commercial, et les équipements publics. 

 

La requalification de notre centre-ville représentera un 
investissement global de 225 millions d’euros répartis entre le 
Transport en commun en site propre, l’aménagement d’une 
place urbaine sur le port et une circulation déplacée pour 
gagner une place urbaine, une convention publique 



d’aménagement et une nouvelle opération programmée de 
l’habitat. 

 

Et puis, là encore, ce n'est plus du rêve : ce sont également 40 
millions d’euros qui seront investis par la métropole pour la 
rénovation de notre corniche dont une première tranche de 
travaux est prévue pour cette année 2020, à hauteur de 3 
millions d’euros. 

 

Mais ce nouveau mandat est aussi un véritable défi collectif 
qu’il nous faudra relever ensemble pour anticiper les 
conséquences du changement climatique autour de 
l’aménagement d’une ville durable et respectueuse de son 
environnement en poursuivant et renforçant les axes engagés 
par l’équipe actuelle : 

 

Un urbanisme harmonieux et maîtrisé qui régule le 
développement d’une ville équilibrée, contenue au seuil de 
70 000 habitants, 

 

Une ville qui préserve son patrimoine naturel et architectural, 

 

Une solidarité active qui ne laisse personne au bord du chemin 
et accompagne les personnes les plus fragiles, 

 

Une ville qui offre à tous un service public accessible et 
exemplaire, 

 



Une ville qui favorise une économie dynamique et soutenable. 

 

Poursuivre, demain, le travail accompli pour une Seyne positive 
et collective c’est ça le sens du vote pour la liste « La Seyne 
2020, l'énergie positive » que je conduis avec une Seynoise 
engagée depuis très longtemps dans l'écologie, Cécile Jourda. 


